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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 09/02/2017          4 738,65
DOW JONES 09/02/2017        20 035,17

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,0665                 1USD = 615,056 1 USD 636,583                                                        
1,4020                 1CAD = 467,872 1 CAD               492,208      

119,3900                 1JPY  = 5,494 100 JPY 571,334
0,8532                 1GBP = 768,865 1 GBP 802,231
1,0637                 1CHF = 616,675 100 CHF 64 547,51
14,3162                 1ZAR = 45,819 100 ZAR 4 764,64
10,7212                 1MAD =                           61,183 MAD                      63,62
7,3295                 1CNY = 89,495 1CNY 92,18

110,9100                 1KES = 5,914 1KES 6,09
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
09 Février 2017: 54,83

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 08/02/2017

Banque/ Ecobank lance
un appel à candidature
pour des projets de Fin-
tech Le groupe bancaire panafri-cain Ecobank a lancé unappel à candidature pourdes projets de start-upsdans les 54 pays d'Afrique,qui travaillent dans le do-maine des technologies, vi-sant à construire et déployerdes solutions innovantes detechnologie financière et debanque en Afrique. Les vingtfinalistes de ce challenge se-ront invités à une cérémoniede remise de prix et à unefoire d’innovation au siègedu Groupe Ecobank à Lomé,au Togo. Les trois premièresstart-up de la foire gagne-ront des prix en espècesd’une valeur respective de10 000 $ US, 7000 $ US et5000 $ US.
Mali / La BIDC accorde 10
milliards de francs  à la
Banque malienne de soli-
darité La Banque malienne de soli-darité (BMS-SA) a obtenuauprès de la Banque d’inves-tissement et de développe-ment de la Cédéao (BIDC),une ligne de crédit d’une va-leur de 10 milliards defrancs mardi dernier. Laconvention de refinance-ment a été signée par le pré-sident de la BIDC, BashirMamman Ifo, et Babaly Ba, ledirecteur général de la BMS-SA au ministère de l’Écono-mie et des Finances.
Zambie/ Les investisse-
ments domestiques et
étrangers ont atteint 3,4
milliards $ en 2016 Les investissements domes-tiques et étrangers en Zam-bie ont atteint 3,4 milliardsde dollars en 2016. Ils sonten hausse de 0,7% par rap-port à 2015, selon un bilanpublié, le 8 février dernier,par l'agence de promotiondes investissements. Le sec-teur de l'énergie a enregistréle montant le plus élevé desinvestissements déclarés,suivi de l'industrie manufac-turière et de l'agriculture, a-t-on précisé de mêmesource.L’agence a indiqué que lahausse des investissements,malgré les violences qui ontémaillé les élections géné-rales tenues l’année écoulée,montre que la confiance desinvestisseurs dans l’écono-mie zambienne reste élevée.La Zambie, dont l’économieest largement dépendantedu cuivre, a enregistré unecroissance d’environ 3% l’andernier, la plus faible depuis1998. 

Brèves

Rassemblées par W.N. 

Après l'inauguration de son
unité de transformation
"Three Layer", située au
complexe industriel de
Mbomao  dans Ogooué-
Ivindo, la compagnie Rain
forest management vient
de lancer une troisième
ligne de production dans
son complexe industriel de
Mbomao.

LA compagnie Rain ForestManagement (RFM)conforte sa place de sociétéleader dans le secteur del'industrialisation du bois.En effet, après sa toute pre-mière activité de tronçon-nage et de sciage de boislors de son implantation auGabon, suivie de sa montéeen gamme avec la ligne defabrication des portes etfenêtres (troisième trans-formation du bois), la RFMvient de lancer une troi-sième ligne de productiondans son complexe indus-triel de Mbomao, dansl'Ogooué-Ivindo. Il s'agitd'une unité de transforma-tion "Three Layer", de va-lorisation des rebuts debois.Pour Estelle Ondo, minis-tre de l'Économie fores-tière, partie inaugurercette unité, samedi dernier,« le produit Three layer fait
partie de la deuxième trans-
formation. C'est une tech-
nique d'aboutage qui met
en valeur les rebuts de bois.
Cette unité va permettre la
production d'éléments de
grande portée pour les réa-

lisations en structures», aaffirmé Mme Ondo. On possède peu d'informa-tions quant aux perfor-mances techniques decette unité. Néanmoins,René Bounganga, directeuradministratif et financierde la RFM, a déclaré quecette technologie d'abou-tage des rebuts de bois nese pratique que dans trèspeu de pays, dont l'Italie. Ilannonce que la RFM va dé-velopper deux nouvelleslignes de production au

complexe de Mbomoa.Pour le membre du gou-vernement, l'aboutage derebuts de bois est un motifde satisfaction. « La pré-
sente inauguration nous
permet d'être optimistes
quant aux perspectives
d'évolution du processus de
l'industrialisation de la fi-
lière forêt-bois au Gabon»,a-t-elle dit. Cette démarchedoit servir de modèle auxautres sociétés forestières. L'unité "Three layer" va, eneffet, réduire les pertes de

la ressource bois et, conco-mitamment, accroître lerendement-matière au ni-veau de cette entreprise. S'agissant de cette unité, M.Boungana a demandé àl'autorité ministérielle dese concerter avec son col-lègue ministre du Travail,afin de soutenir les compa-gnies forestières. Notam-ment dans la formationd'une main-d’œuvre adap-tée. « Nous avons eu re-
cours à des employés
malaisiens pour lancer

cette unité, car nous ne
trouvons pas de compé-
tences au niveau national»,a déclaré le directeur ad-ministratif et financier deRFM. Aussi, a-t-il expliqué queson entreprise s'emploie àformer des jeunes natio-naux sur cette ligne, par untransfert de connaissances,de manière à remplacerprogressivement les expa-triés venus partager leursavoir-faire.

Elle monte en gamme avec deux nouvelles unités
Industrialisation de la filière forêt-bois/Compagnie Rain Forest Management (RFM)

Innocent M'BADOUMA
Libreville / Gabon

Mme Estelle Ondo dévoilant la plaque inaugurale
de RFM

Ph
o
to
 :
 D
.R

La récupération de ces déchets accroît le rende-
ment du bois.
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Les produits Three layer avant leur exportation.
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La ligne d'assemblage des rebuts de bois par des
jeunes Gabonais
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Habitat en bois, énergie
propre, valorisation des
sciures et des rebuts de
bois, autant de marchés
que Rain forest Manage-
ment veut ouvrir à l'avenir
de l'industrialisation de la fi-
lière bois. 

LA compagnie Rain ForestManagement, à capitauxmalaisiens, mais de droitgabonais, veut revaloriseréconomiquement les re-

buts et déchets de bois. Etce, en vue d'ouvrir desperspectives pour ce quiest des nouveaux usages dubois. Ces perspectives re-présentent des niches ca-pables d'engendrer desemplois et de la richessepour le pays. Samedi, lors de l'inaugura-tion de la troisième ligne deproduction de Three layer,René  Bounganga a an-noncé la production et lefonctionnement des usinesde RFM à partir de l'éner-gie bio, produite à partirdes déchets. « Nous avons

bon espoir de faire tourner
nos usines à partir de l'éner-
gie obtenue à base de dé-
chets en provenance de nos

usines», a-t-il lancé.Outre ce projet de produc-tion de l'électricité propreà base de déchets, les res-

ponsables de Rain ForestManagement ont présentéau ministre de l'Économieforestière, Estelle Ondo, lesdix maisons pilotesconstruites au village Viafepar la RFM. Ces habitations,financées par l'ancien mi-nistre Crépin Gwodock,sont un don fait aux popu-lations par ce dernier.Mme Ondo a soutenuqu'avec « les produits lo-
caux, nous pouvons
construire de très belles
maisons à moindre coût.»Ouvrant ainsi la voie à unenouvelle vie du bois.

Une nouvelle vie au bois 
Énergie alternative, construction des logements, valorisation des rebuts

I. M'B
Libreville / Gabon

Maisons en bois de 3 chambres fabriquées par RFM
à Viafe (Mitzic)
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